
nomades souvent négli-

gés par les autorités. 

Cette crise démontre 

clairement combien il 

est primordial de déve-

lopper la capacité de 

résilience des popula-
tions face aux chocs cli-

matiques qui devien-

dront de plus en plus 

fréquents et sévères. Un 

nombre croissant de 

p o p u l a t i o n s  s e r a 

concerné, les mettant 

en situation de vulnéra-

bilité, et affaiblissant des 

économies entières. La 

communauté internatio-

nale doit démontrer son 

implication en finançant 

des programmes de 

prévention des catastro-

phes naturelles et 

d'adaptation aux chan-

gements climatiques. 

 
Alors pourquoi  

attendre  

une catastrophe 

 

 

La catastrophe humani-

taire qui frappe actuelle-

ment la Corne de l'Afri-

que, et en particulier la 

Somalie, met en danger 

de mort 10 millions de 

personnes. S'il ne faut 
pas négliger les effets des 

conflits existants, l'absen-

ce de stabilité dans cer-

taines zones et les diffi-

cultés de gouvernance, la 

sécheresse sans précé-

dent depuis vingt ans est 

une cause majeure de 

cette crise. 

Dans le sud du pays, 80 

% des enfants qui se pré-

sentent dans les centres 

nutritionnels souffrent 

de malnutrition aiguë. 

 

Pourquoi!!! 

 

Deux mauvaises saisons 

des pluies se sont succé-

dé ; le manque d'eau a 

entrainé une perte de 50 

% des récoltes, et une 

insuffisance de pâturages 

qui a donné lieu à une 

surmortalité du bétail. 

Face à la pénurie de cé-

réales et à la hausse des 

prix alimentaires à 

l'échelle internationale, 

les prix des denrées sont 
montés en flèche. 

 

La sécheresse cyclique 

dans la Corne de l'Afri-

que est notamment due 

aux effets des change-

ments climatiques. Ces 

régions arides sont peu-

plées essentiellement de 

Au Sénégal 

Au Sénégal certes on ne 

meurt pas de faim, pour-

tant quand je suis allé là-

bas, j’ai pu remarquer 

qu’on mange juste selon 

ses besoins. Je ne suis ja-

mais sortie d’un repas re-

pue comme il arrive fré-

quemment ici. Ceci surtout 

quand on arrive de cette 

Europe qui ne manque de 

rien. Puis petit à petit on 

s’habitue a manger bien 

plus raisonnablement. Mais 

il suffirait d’un soucis de 

sécheresse , d’une politique 

mal adaptée et le résultat 

pourrait être le même. Moi 

en tout cas, mon désir est 

de travailler dans ce sens, 

développer l’intérêt des 

cultures locales et valori-

ser le tourisme, afin qu’un 

échange culturel permet-

te une meilleure compré-

hension des diverses fa-

çons de faire. Et surtout 

une éducation qui valorise 

l’individu, et ses compé-

tences. 

Famine dans la corne de l’Afrique 
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Le 24 et 25 juin passés 

nous étions présent à la 

fête de Rolle, c’était 

pour nous une première, 

mais certainement pas 

une dernière, nous ne 

savions vraiment pas 

comment cela allait se 

passer, il est très difficile 

de faire des pronosti-

ques. Nous avons donc 

été à tâtons. J’avais envie 

d’installer un petit coin 

tranquille avec un pal-

mier, (offert gracieuse-

ment durant les deux 

jours par la maison 

Schilliger de Gland) un 

petit canapé de rotin des 

tableaux africains, on 

était presque dans notre 

maison d’hôtes au Séné-

gal… Puis un coin 

« bitik »(boutique) avec  

des colliers, des pagnes, 

des statuettes. Le coin 

repas où vous pouviez 

déguster du tiep au pou-

let, (merci Youma). 
Les excellents vins ve-

naient du Domaine du 

Feuillerage à Perroy. 

Puis le coin gourmandise 

avec des brochettes de 

bonbons...pas très péda-

gogique, mais rentable! 

Et les gâteaux, que nos 

membres ont gentiment 

confectionnés.  
Le résultat de ces deux 

jours intensifs, pas de 

pertes, c’est déjà ça, car 

les places sont chères, et 

nous avons surtout eu la 

possibilité de nous faire 

connaître, de faire de 

belles rencontres et de 

connaître nos limites 

énergétiques! 

 
Alors un grand merci a 

tous ceux qui sont venus 

nous aider, qui ont fait 

des pâtisseries, et qui par 

leurs achats ont soutenu 

notre action . MERCI ! 

alimentation.  Oui à l’épo-

que les ouvriers man-

geaient peu et mal! De fait, 

la révolution industrielle, 

synonyme d'exode rural, 

engendre une autre révolu-

tion: celle de l'abandon des 

comportements alimentai-

res fondés principalement 

sur l'autoconsommation. 

Les paysans deviennent 

ouvriers et les femmes 

quittent, elles aussi, la fer-

me pour l'usine. La malnu-

trition frappe alors les 

foyers les plus modestes 

puisque les mères consa-

crent moins de temps à 

cuisiner. Nous sommes en 

1882 quand la Société suis-

se d'utilité publique adopte 

" une résolution pour amé-

liorer l'alimentation des 

ouvriers de fabriques, en 

remédiant à son insuffisan-

Vous devez vous demander 

que viens faire le cube 

Maggi ici…. Et bien le cube 

Maggi est à la base de 

beaucoup de plats Africain, 

je n’ai pas vu une Sénégalai-

se ne pas en avoir dans ses 

condiments. 

La publicité Maggi est par-

tout au Sénégal et c’est une 

des premières choses qui 

m’avait surprise. 

Un peu d’histoire: 

Italien, naturalisé suisse par 

son père, Julius Maggi est 

meunier à Kemptal l 

(Suisse) depuis 1869 quand 

son ami, le docteur Fridolin 

Schuler, inspecteur fédéral 

en chef des fabriques et 

conseiller de la Société 

suisse d'utilité publique, 

s'inquiète des conditions 

d'existence des ouvriers et 

de l'insuffisance de leur 

ce et à ses défectuosités " 

et recommande, à la suite 

de Fridolin Schuler, l'utilisa-

tion des légumineuses, en 

raison de leur haute valeur 

nutritive. Et c'est vers Julius 

Maggi, à l'époque le plus 

important des minotiers 

suisses qu'elle se tourne. 

Après deux ans de recher-

che, ce dernier, entouré de 

chimistes et de physiologis-

tes, met au point, à l'aide 

d'appareils à griller et à 

moudre, une technique de 

transformation des légumi-

neuses en aliments facile-

ment digestibles, de prépa-

ration simple et rapide. Le 

19 nov. 1884 est signée 

une convention avec Maggi 

aux termes de laquelle la 

Société suisse d'utilité pu-

blique patronne durant 

trois ans la nouvelle inven-

tion.  

 

Le cube Maggi….. 

 « L‘homme n’est 

rien d’autre que 

son projet »  

Jean–Paul Sartre 
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En janvier 1885 commence, à 

Kempttal, la fabrication indus-

trielle de la farine de légumi-

neuses. La société Maggi et 

Cie, fondée en 1886, a alors 

pour finalité la "fabrication et 

commerce de produits ali-

mentaires et populaires, de 

spécialités et de produits mé-

dicaux". La valeur gustative 

n'est pas absente des préoc-

cupations de Julius Maggi. La 

"gamme" s'enrichit en 1886 

de trois farines de légumineu-

ses - pois, haricots et lentilles 

- et d'un assortiment de 

"Potages déshydratés prêts à 

la cuisson" obtenus grâce à un 

procédé de séchage des légu-

mes (déshydratation) et pré-

sentés sous forme de rou-

leaux compacts. Les produits 

instantanés viennent de naî-

tre. Parallèlement, Julius Maggi 

élabore en 1887 l' "Arôme" 

pour assaisonner bouillons et 

potages. "Cette industrialisa-

tion de la cuisine permet à 

l'ouvrier d'obtenir de suite, 

par simple chauffage, une 

nourriture substantielle et 

à bon marché".   

 

La demande n'étant pas cir-

conscrite à la seule Suisse, des 

dépôts sont créés, durant les 

trois premières années, à Pa-

ris, Berlin, Vienne et Londres. 

En 1890, la société, devenue 

société anonyme, a pour dé-

nomination "Fabrique des 

Produits Alimentaires Maggi". 

En 1901, Julius Maggi devenu 

Jules Maggi, s'installe à Paris. 

Présent en France depuis 

1897 à travers la compagnie 

Maggi et la société des bois-

sons hygiéniques - en charge, 

depuis 1899 de la fabrication 

et du commerce de bouillons 

liquides stérilisés -, Jules Maggi 

se lance dans une nouvelle 

aventure: celle du lait.  

A la demande du gouverne-

ment français inquiet du taux 

de mortalité excessif des 

nourrissons à Paris, dû à la 

qualité défectueuse du lait, 

Jules Maggi crée, en 1903, la 

Laitière Maggi et fait de l'ob-

servation rigoureuse des 

conditions de l'hygiène,      

u n e  r è g l e  d ’ o r . 

Une action prophylactique qui 

lui vaut d'être promu en 1907 

au grade d'Officier de la Lé-

g i o n  d ' H o n n e u r . 

En 1912, année de son décès; 

la Société Laitière Maggi vend 

61 millions de litres contre 

900 000 en 1903. Au sortir de 

la Grande Guerre, la Société 

Laitière Maggi dispose de 1 

200 boutiques ou locaux de 

vente où elle écoule égale-

ment du beurre, du fromage, 

de la crème, des œufs et des 

yoghourts de la marque Mag-

gi.  

En 1938, l’activité laitière a un 

chiffre d'affaires cinq fois su-

périeur à     celui de la société 

fabriquant des produits     

c u l i n a i r e s  ! 

Celle-ci n'en est pas moins 

performante avec, pour le 

seul Bouillon Kub, une pro-

duction journalière de 1 800 

000 cubes et 10 000 kilos de 

légumes cuits quotidienne-

ment, destinés aux potages.  

Maggi est également présent 

en Belgique, Autriche, Polo-

gne, Allemagne, Italie, Tché-

coslovaquie, et aux États-Unis 

depuis 1940. Compte tenu du 

climat international, "la socié-

té s'attache avant tout à res-

ter suisse par sa direction 

générale, par son capital et 

par ses actionnaires" . 

 Une mesure salutaire quand, 

entre 1940 et 1945, bon nom-

bre de sociétés du groupe 

seront situées dans des pays 

en guerre.  

Au sortir du conflit, la situa-

tion n'est guère florissante, 

certaines filiales se trouvant 

en Allemagne ou dans la zone 

soviétique.  

celui de Mami du groupe Pati-

sen au Sénégal. 

Peu à peu, le bouillon cube 

s’affiche dans la ville africaine. 

Les panneaux publicitaires 

vantent ses mérites, des res-

taurants populaires locaux 

s’ornent des célèbres cou-

leurs des tablettes, des fres-

ques populaires l’intègrent à 

côté des cases ou des por-

teuses, emblématiques de la 

culture traditionnelle de l’A-

frique. 

Mais l'adversaire le plus sé-

rieux de Maggi est Jumbo.  

C’est le début d’un affronte-

ment commercial entre les 

Après son large succès en 

Europe, le bouillon cube pé-

nètre le marché africain avec 

la colonisation. Dans les an-

nées 1970, les multinationales 

créent des filiales en Afrique 

de l’Ouest. Des entreprises 

locales se lancent ensuite dans 

la production de bouillon 

cube, n’hésitant pas à imiter 

les caractéristiques dominan-

tes de Maggi. Ainsi apparais-

sent des concurrents arbo-

rant les couleurs rouge et 

jaune de la célèbre tablette, 

ou baptisant leur bouillon 

cube de noms similaires, tel 

différentes marques. Chacune 

développe des stratégies pro-

motionnelles de toutes sor-

tes: cadeaux offerts aux 

consommateurs, parrainage 

des tournois de lutte tradi-

tionnelle, affiches bénissant le 

"Ndogou" (repas de rupture 

du jeûne) en période de ra-

madan (Maggi, 2007), sponso-

ring de Miss Côte d’Ivoire 

(Jumbo, 2008), etc. 

 

7,5 milliards de bouillons 

cubes c’est la consommation 

mondiale et annuelle du Maggi 

Kub! Faîtes le calcul...quel 

chiffre d’affaire! 

Maggi suite…. 

L’Afrique de l’Ouest et Maggi 

« Il faut avoir un 

rêve suffisamment 

grand pour ne pas 

le perdre de vue 

lorsqu’on le 

poursuit »  

Oscar Wilde 

Page  3 

 

No8 



Jocelyne Bretton Diouf 

Chemin des pêcheurs 6 

1166 Perroy 

 

Téléphone : 0041 21 534 82 18 

Mobile : 0041 78 817 24 71 

Site : maisondesenfants.e-

monsite.com 

Nous avons trouvé local pour déposer (en attendant le départ en contai-

ner) tous les cartons fait par notre présidente, d’objet, vêtements offerts 

par des parents des enfants de La Girolle et des  membres. Actuellement 

une quarantaines de cartons « chiquita » sont fait, numérotés et réperto-

riés. Merci à Maxime, car sans ce local nous n’aurions plus pu accepter 

vos aimables dons qui nous aiderons à la maison des Enfants au Sénégal 

et également soulageront bien des familles là bas!  
La maison des enfants au 

Sénégal 

de la région auront le temps 

de faire des meubles pour 

les chambres qui auront 

chacune une couleur et un 

thème différent.  

J’espère pouvoir avoir d’ici là 

un aménagement de pan-

neaux solaires qui nous don-

neront de la lumière et de 

l’eau. Nous sommes actuel-

lement en pourparler avec 

une maison Française      

« 3i Plus » qui serait prête à 

nous aider à condition de 

leur ouvrir un marché en 

Afrique de l’Ouest. 

Nous espérons toujours  

d’autres dons, nous faisons 

des demandes a diverses 

fondations qui pourraient 

nous soulager. 

 

L’actualité Mondiale: 

 

Mais il est vrai que l’actualité 

mondiale fait qu’il y a des 

urgences plus importantes. 

A Kafountine les travaux 

sont pour l’instant stoppés, 

car c’est la saison des pluies.  

Mais les cases sont couver-

tes d’un beau toit tout neuf, 

et selon Bouba il n’y a pas de 

suintement, c’est parfait! 

Les tours des fenêtres, por-

tes et murets sont finis, cela 

fait « propre » 

Il ne reste maintenant que 

les portes, cadres de fenê-

tres à faire et installer, ce 

sera la prochaine étape. Puis 

le plombier pourra venir 

aménager les coins d’eau. 

Les peintures et carrelages 

se feront par la suite tran-

quillement.  

Comme j’ai reculé mon  

départ d’environ 6 mois, afin 

de permettre la finition de la 

maison d’hôtes, nous serons 

prêts pour l’automne 2012 à 

vous accueillir dans ce petit 

coin de paradis. 

Les artisans de Kafountine et 

Pourtant pourquoi attendre 

d’en arriver à de telles ex-

trémités pour agir? Donnons 

aux pays Africains la possibi-

lité de se sortir eux-mêmes 

de cette spirale infernale, en 

réalisant des projets, en per-

mettant une meilleur ins-

truction pour chacun, en 

créant des emplois, et sur-

tout en donnant à chaque 

foyer l’assurance d’un avenir 

meilleur, dans leur pays!  

Plutôt que de n’avoir que 

l’alternative de partir en 

pirogue vers cette Europe 

pays de cocagne, ou enfin, ils 

pourront permettre  à leurs 

familles de mieux vivre. 

 

 

    Notre compte à la BCV  

Ch33 0076 7000 Z516 5664 4 

 

Nouvelles de Kafountine 

« L’homme est l’avenir de l’homme » proverbe sénégalais 

BCV compte no. 

CH 33 0076 7000 Z516  5664 4 

Les toits sont posés, pour 

l’instant en tôles mais plus 

tard avec de la paille des 

marais. 

Un toit grâce aussi à Marie-Paule S. un grand merci  à elle, touchée par  

notre action elle  nous a fait un beau don de mille francs,  

cela nous a bien aidé financer ce travail . 

Dates à  retenir !!!

Assemblée Générale 

Le vendredi  

9 septembre  

 20h 

 

BRUNCH 

Samedi 

21.01.2012 

Dès 8h 


